
même, chez les prisonniers, un courant très accentué 
de véritable apostolat. De plus en plus, ils se montrent 
avides de la parole de Dieu et de la prière. La chapelle 
étant trop petite, on se presse aux portes, aux fenêtres 
ouvertes; si elle contenait dix mille personnes, elle serait 
pleine tous les jours. A la vue de ce spectacle, nous avons 
les larmes aux yeux. Il faudrait entendre ces milliers 
de voix d’hommes répondre au chapelet, et chanter 
“Ave Maria”.

“Voilà six mois que je suis ici, et chaque jour, j’ai le 
bonheur de contribuer à des retours à Dieu. Hier encore 
une dizaine.

“Je bénis Dieu de ma captivité. Nous sommes très 
occupés à préparer les sermons, à confesser, à instruire, 
à consoler. Il y a une jouissance peu ordinaire, à mettre 
la théologie, même dans les questions les plus délicates, 
à la portée de ces intelligences. Ils réfléchissent, discutent 
ensemble, questionnent.

“Que de chrétiens convaincus, cette captivité aura valu 
à la France!... Un seul missionnaire Rédemptoriste 
compte pour sa part huit cents conversions. Et si l’on 
songe qu’il en est de même dans les autres camps organisés 
comme le nôtre, quelle riche moisson pour le Ciel !

“A Noël, mille sept cents communions... le lendemain, 
huit cents."

De ce renouveau religieux, réjouissons-nous et de­
mandons à Dieu qu’il continue et s’accroisse. Contri­
buons même, si nous le pouvons, à l’assurer par une aide 
matérielle, comme l’œuvre si belle des autels portatifs.
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